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CORPS  LÉGISLATIF. 


CONSEIL  DES  CINQ-CENTS. 


D I S CO  UR  S 

PRONONCÉ 

P AK  MATHIEU, 

Sur  un.  ouvrage  publié  par  le  citoyen  Missiessy  ^ 
ancien  contre-amiral  0 adjoint  au  dépôt  de  la 
marine. 
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Séance  du  9 vendémiaire  an  7. 


ClTOYlNS  RePrIs  ENTANS  , 


Je  fuis  chargé  de  faire  hommage  au  Cohfeil  d*un  ouvrage 
intitulé  de  V Injlallation  des  vaijfeaux  y Edouard  Burgue® 
Miffieflj , imprimé  par  ordre  du  miniftre  de  la  marine., 
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Comme  il  s’agît  ici,  non  d"un  ouvrage  d’agrément , mais 
d’un  ouvrage  utile  pour  un  fervice  public  de  la  première 
importance  , qu’il  me  foit  permis  de  dire  à cette  tribune 
un  mot  de  l’auteur  & de  l’ouvrage. 

Déjà  honorablement  connu  par  deux  écrits , l’un  Juè  les 
(ipiaux  des  armées  navales  , l’autre  fur  X arrimage  , le  citoyen 
Miffiefly  préfenta  au  Confeil  des  Çinq-Cents  en  l’an  4 nn 
Traité  du  gréement  des  vaiffeaux  ; il  publia , la  même  année, 
des  réBexions  fur  XlnJiruçtiGn  graduelle  de  la  marine  militaire. 

Tous  ces  écrits , jugés  d’une  utilité  notable  pour  la  marine , 
ont  été  imprimés  par  ordre  du  gouvernement. 

Cet  honorable  caraélère  d’utilité  parqîc  recommander  d’une 
manière  particulière  l’écrit  que  je  vous  préfente  aujourd’hui  ; 
ceft  le  témoignage  qu’en  rendent  les  commilîaires  choifis 
par  le  miniftre  de  la  marine  pour  en  faire  l’examen  ana- 
lytique. 

L’efprit  du  rapport  développé  fait  par  ces  hommes  ha-* 
biles,  ôc  imprimé  en  tête  de  l’ouvrage,  s’attache  à Faire  re- 
connoître  que  l’auteur , guidé  par  l’analyfe  ^ a recherché  avec 
foin  comme  avec  fuccès  tous  les  moyens  de  perfedionner 
le  fervice  des  hommes  & des  chofes  fur  les  vailTeaux  ; d’en 
compléter  l’organifation  en  l’étendant  â beaucoup  départies 
qui  éto'enr  jufqii’à  ce  mîoment  reliées  inorganifées;  de  fubfti- 
tuer  des  méthodes  ralfonnées  & fufceptibles  de  devenir 
uniformes  â des  routines  capricieufes  & par-tout  variables 
& diverfes  \ de  prévenir  la  confuiion  dans  les  manœuvres 
importantes  par  des  rôles  organiques  adaptés  à chacune  de 
les  opérations  majeures , de  manière  qu’aucune  force  ne  fuit 
cerdue,  qu’aucune  ne  foit  obflacle^dc  que  tout  fe  développe 
pn  moyens  pour  concourir  au  but  déliré  ; & enfin  de  tirer 
eaiis  les  combats  de  mer  le  parti  le  plus  avantageux  de  l’in- 
dépidité  qui  caradérife  & honore  nos  guerriers.  Il  réfulte 
trû  rapport  des  commilTaires  que  l’ouvrage  du  citoyen  Mif- 
defly  vient  éclairer  par  une  théorie  précieufe  la  fcience  de 
C’homme  de  mer. 

Il  ell  fans  douce  glorieux  polir  l’auteur  de  s’alTocier  ainlî 
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aux  travaux  Sc  aux  fuccès  qui  doivent  un  jour  agrandir  & 
venger  notre  marine  -,  en  portant  des  coups  mortels  à celle 
de  notre  irréconciliable  ennemi,  PuilTe  ce  jour  heureux  fe 
rapprocher  au  gré  de  ce  fentiment  qui  vit  au  cœur  de  tous 
les  Français  J au  gré  de  cette  haine  nationale  fi  juftement 
vouée  au  gouvernement  bricannique  ! 

Je  demande  que  cet  ouvrage  (bit  dépofé  à la  bibliothèque 
du  Corps  légiflatif , & que  Phommage  que  l’auteur  eu  fait 
au  Confeil  foit  mentionné  au  procès-verbal. 
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Nota,  Ces  propofitions  font  adopteesc 


DE  LIMPRIMERIE  NATIONALE. 

Vendémiaire  an  7, 


